
Burundi : malgrÃ© un quasi plÃ©biscite aux lÃ©gislatives, Â« le pouvoir est de plus en plus
contestÃ© Â»

RFI, 12/06/2025  Au Burundi, les rÃ©sultats des lÃ©gislatives du 5Â juin sont sans surprise. Le parti au pouvoir CNDD-FDD
est crÃ©ditÃ© de 96% des voix et rafle la totalitÃ© des 100Â siÃ¨ges de la nouvelle AssemblÃ©e nationale. Le prÃ©sident Ã‰variste
Ndayishimiye consolide donc son pouvoir au moment oÃ¹ la population s'inquiÃ¨te de plus en plus de voir partir des
soldats burundais au Congo, au risque de leur vie. Le Burundi risque-t-il d'Ãªtre le grand oubliÃ© d'un Ã©ventuel accord entre
le Rwanda et la RDCÂ ? L'avocat congolais Reagan Miviri est chercheur sur les conflits Ã  l'institut Ebuteli. En ligne de
Kinshasa, il rÃ©pond aux questions de Christophe Boisbouvier.  
  RFIÂ : Le pouvoir burundais voulait faire de ces lÃ©gislatives un plÃ©biscite en sa faveur. Officiellement, c'est rÃ©ussi. Mais
qu'en est-il en rÃ©alitÃ©Â ?  Reagan MiviriÂ : En rÃ©alitÃ©, c'est un pouvoir qui est de plus en plus contestÃ©, qui est confrontÃ© Ã 
une situation Ã©conomique dÃ©sastreuse et Ã  une mÃ©fiance venant d'une population qui ne comprend pas l'implication
militaire en RDC alors mÃªme qu'il y a de graves problÃ¨mes au Burundi, surtout des problÃ¨mes Ã©conomiques.  Le
principal opposant, Agathon Rwasa, n'a pas pu prÃ©senter de candidat Ã  ces Ã©lections. Est-ce le signe que le pouvoir se
mÃ©fie encore de son poids politiqueÂ ?  On peut le dire ainsi. Je pense que le pouvoir, surtout dans ces moments de crise
Ã©conomique, se rassure de ne pas avoir une autre menace de plus. Et surtout toute personne qui peut mobiliser contre
le rÃ©gime est Ã©cartÃ©e.  La sociÃ©tÃ© civile burundaise accuse le prÃ©sident Ndayishimiye de brandir exagÃ©rÃ©ment la menace
militaire du Rwanda et du M23 pour justifier une rÃ©pression accrue contre les opposants. Mais n'y a-t-il tout de mÃªme
pas une offensive des troupes rwandaises et du M23 depuis quelques moisÂ ?  Oui, bien sÃ»r. Je pense que la question
sÃ©curitaire est rÃ©elle. Les M23, soutenus par l'armÃ©e rwandaise, sont maintenant dans la plaine de la Ruzizi et ils se
rapprochent beaucoup plus de la frontiÃ¨re burundaise, ce qui peut vraiment inquiÃ©ter le Burundi.  Depuis l'accord de
coopÃ©ration militaire d'aoÃ»t 2023, il y a eu jusqu'Ã  10Â 000 soldats burundais qui ont combattu au cÃ´tÃ© de l'armÃ©e
congolaise au Nord et au Sud-Kivu. Mais depuis la bataille de Ngungu en dÃ©cembre dernier face aux troupes du Rwanda
et du M23, est-ce qu'on a une idÃ©e des pertes subies par l'armÃ©e burundaiseÂ ?  C'est difficile d'avoir des chiffres exacts
mais les pertes pourraient aller jusqu'Ã  des centaines, voire mÃªme peut-Ãªtre un millier. Quand il y a des pertes, Ã§a
rajoute encore du mÃ©contentement au point que le pouvoir, voyant les Ã©lections approcher, a vu qu'il fallait rÃ©duire un
peu sa prÃ©sence et son empreinte en RDC. Il y a eu aussi quelques contacts entre les sÃ©curocrates burundais et
rwandais. Dâ€™ailleurs Ã  un moment, on parlait d'une sorte de pacte de non-agression et c'est depuis ces temps-lÃ  que l'on
voit que dans la plaine de la Ruzizi, alors mÃªme qu'il y a encore des affrontements entre les M23 et les Wazalendo, les
militaires burundais qui sont souvent dans les mÃªmes zones ne sont pas impliquÃ©s dans ces affrontements.  Donc
Gitega et Kigali se sont parlÃ©s pour ne pas s'agresser directementÂ ?  En tout cas, on peut confirmer quâ€™il y a eu des
pourparlers.  Depuis plusieurs semaines, le Rwanda et le Congo-Kinshasa sont fortement encouragÃ©s par les mÃ©diateurs
Ã  nÃ©gocier en vue d'un accord Ã  la fois politique et commercial. Est-ce que le Burundi ne risque pas d'Ãªtre le grand oubliÃ©
de cet Ã©ventuel accord Ã  venirÂ ?  Oui, je pense. Si Ã§a continue toujours dans le format Doha et Washington, il me
semble que le Burundi â€“Â et pas que le Burundi d'ailleurs, il y a aussi l'Ouganda de l'autre cÃ´tÃ©Â â€“ risquent d'Ãªtre des parties
qui vont se sentir un peu oubliÃ©es. Et je pense que Ã§a, c'est un risque de ne pas avoir un accord durable parce que Ã§a
serait trÃ¨s difficile d'avoir un accord avec le Rwanda sans lâ€™avoir avec le Burundi et l'Ouganda. Et c'est pour cela que
beaucoup de voix s'Ã©lÃ¨vent, pour que les processus internationaux soient les plus inclusifs possibles. Si on n'a pas cette
question sur la table et si elle nâ€™est pas gÃ©rÃ©e, il y a risque que l'on rÃ©solve peut-Ãªtre le conflit dans une partie du Congo,
par exemple dans le Nord-Kivu, mais que les tensions continuent par exemple dans la plaine de la Ruzizi.  Le Burundi
possÃ¨de des terres rares, donc si demain le Rwanda et la RDC sont autorisÃ©s Ã  exporter plus de richesses miniÃ¨res
vers les Ã‰tats-Unis, le Burundi voudra aussi y trouver son compte, c'est Ã§aÂ ?  Oui. Je pense que, dans un deal sur le
minerai, il faut prendre en compte tous les acteurs en tant que pays de production mais aussi de traitement, de transit,
parce qu'on peut aussi parler par exemple de l'or du Sud-Kivu qui passait par le Burundi.  Et qui maintenant passe par le
RwandaÂ ?  Oui, et Ã§a, c'est quelque chose qui doit inquiÃ©ter le Burundi. Et le Burundi voudrait quand mÃªme aussi avoir
sa part dans tous ces diffÃ©rents deals miniers.  
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